
Face aux événements préoccupants qui prospèrent sur la scène politico-médiatique 
et dans les rues, l’écriture des présentes se veut plus interrogative que péremptoire. 

Aujourd’hui c’était hier et aujourd’hui c’est demain, l’arbre du temps à ses racines 
puis il produit des fruits avariés ou exquis. 

Comment alors ne pas répéter les mêmes erreurs, les mêmes causes produisant 
souvent les mêmes effets. 

D’un coté une crise sociale, économique  et morale de l’autre de fausses solutions à 
l’emporte-pièce dont on devine les conséquences dommageables pour la démocratie 
voir pour la république.  

Serons nous à nouveau les vaincus, comme en juin 1940, allons nous capituler 
devant un destin qui se présente comme inéluctable ? 

Faut il pour autant baisser les bras ? 

Mais alors quel camp choisir me direz vous ? 

Choix cornélien pour certains esprits  partisans d’accepter de se rassembler  à 
diverses formations éparses et faire sens commun comme le firent les résistants 
gaulliste et communistes laissant de coté leurs divergences pour sauver la patrie du 
nazisme. 

En d’autres termes rassembler ce qui est épars c’est comment faire un tout avec ce 
qui est séparé, sans effacer ce qui distingue chaque partie ? 

Et sans répéter le passé faire advenir une unité qui n’existait pas encore. 

Rendre les relations possibles sans gommer les différences. 

La question est complexe, elle fut abordée par  Edgar MORIN notre sage 
contemporain qui a développé une pensée de la complexité, attentive aux 
interactions entre les parties et le tout. 

Vaste programme ou utopie irréaliste ? 

Toutefois l’on peut sans risque dire que rassembler procède d’une éthique de 
l’attention et être une manière de devenir. 

Cela demande le courage de tourner le dos à ses propres certitudes convenues. 

Rassembler ce qui est épars, ce n’est pas nécessairement retrouver ce qui fut un.  

C’est découvrir ce qui peut désormais tenir ensemble. 

Rassembler ce qui est épars,  c’est apprendre à reconnaître, au milieu de la 
dispersion du monde et de nous-mêmes, les relations qui rendent une vie habitable 
et un monde intelligible. 

Rassembler ce qui est épars, peut-être est-ce là une définition de la sagesse.
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